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saisons de Vivaldi offre à un 

public nombreux la joie de 

goûter une œuvre interprétée 

par Fabio Bondi et son ensem-

ble Europa Galante.

Semaine du 23 au 27 avril

Durant cette semaine, dans le 

cadre du bicentenaire du col-

lège inauguré en octobre der-

nier (voir les Echos, n° 15), il 

règne autour de l’abbaye une 

atmosphère à la fois cultu-

relle et festive : la Semaine 

culturelle annuelle des étu-

diants est ouverte au public 

et permet à chacun d’écouter 

l’une ou l’autre des nombreu-

ses conférences données sur 

la Renaissance et son huma-

nisme. Elle s’achève par une 

journée portes ouvertes et 

une table ronde où s’expri-

ment des anciens élèves, elle 

est suivie d’un concert. Notre 

confrère M. Yannick-Marie 

Escher donne un exposé sur 

un aspect actuel de l’huma-

nisme, celui de Maritain.

Vendredi 27 avril

Mgr Stephan Lepcha, évêque 

de Darjeeling, nous fait la joie 

de sa visite, renouant ainsi 

nos liens avec la mission de 

Kalimpong. Il est accompagné 

de Mgr Lobo, un évêque des 

environs de Calcutta. Tous 

deux restent quelques jours 

et font la découverte des mon-

tagnes valaisannes.

Lundi 30 avril

Tôt le matin, une trentaine 

de pèlerins, après une courte 

prière, quittent la basilique 

pour une marche sur la via 

francigena ; non pas vers 

Rome, qu’ils ont atteinte l’an 

dernier, mais au nord, en 

direction de Cantorbery. Ac-

compagnés spirituellement 

par Mgr Joseph Roduit, com-

me ils l’avaient déjà été dans 

leur marche vers Rome, ils 

iront en cette première étape 

jusqu’à Besançon.

Mercredi 2 mai

Depuis de longs mois, l’état 

de santé de notre confrère 

M. Joseph Henry donnait des 

inquiétudes ; après avoir été 

hospitalisé à Saint-Amé quel-

ques jours, il est appelé par le 

Seigneur à sa béatitude com-

blante, nous laissant le souve-

nir d’une activité longuement 

dévouée comme professeur, 

procureur et au service de la 

Mission.

Mercredi 9 mai

Arrivée de l’abbé Eugène, prê-

tre roumain missionnaire au 

Kenya, qui prendra à l’abbaye 

un mois de repos et de ressour-

cement, tout en se perfection-

nant dans la langue française.

Délégué par la conférence 

épiscopale suisse en tant 

que chargé du dicastère de 

la mission, le Père-Abbé se 

rend à Rome pour participer 

à un congrès marquant le 

50e anniversaire de l’encycli-

que Fidei donum du pape Pie 

XII. On se souvient que c’est 

à ce titre de prêtres Fidei do-

num que nos deux confrères 

MM. Michel de Kergariou et 

Michel-Ambroise Rey ont été 

plus de dix ans missionnaires 

au Pérou.

Chronique de l’Abbaye

De P âques 2007 à P âques 2008 : une tranche de vie 

bien longue dont on pourrait, en un regard à la fois 

reconnaissant envers le S eigneur pour sa conduite 

providentielle et aussi réflexe, critique, souligner les 

temps marquants et les orientations dominantes. Plus 

simplement, nous nous contenterons du modeste pas 

à pas qui rappelle le vécu au jour le jour… avec de 

nombreuses lacunes plus ou moins inévitables dont 

nous nous excusons.

02 03

Vendredi 13 avril 2007

Traditionnellement, pendant 

la semaine qui suit la fête de 

Pâques, tous les confrères se 

rencontrent pour un Chapitre 

général. Dans son entretien 

spirituel tout d’abord, le Père 

Abbé nous parle, dans l’es-

prit de renouveau du Temps 

pascal, du regard positif qu’il 

faut s’efforcer de jeter sur les 

personnes et les choses. Son 

mot de conclusion « soyez en-

courageants » est un conseil 

toujours bienvenu et actuel. 

Le procureur M. Franco Ber-

nasconi présente ensuite, 

comme il se doit, les ques-

tions matérielles dont il est 

chargé. Le projet de couvertu-

re du Martolet est ensuite ex-

pliqué avec force détails par 

M. Claude Martin : il s’agit de 

mettre en valeur, tout en le 

protégeant, le site des ancien-

nes basiliques qui garde le 

souvenir de 1500 ans de priè-

re et de présence monastique 

sur le tombeau de saint Mau-

rice et de ses compagnons 

Martyrs. Ce projet est accepté 

par la communauté avec une 

forte majorité.

Mercredi 18 avril

Les « jeunes » confrères (ce 

terme est un euphémisme qui 

en dit long, puisqu’il s’agit des 

confrères âgés de moins de 

60 ans !) se réunissent pour 

envisager les problèmes com-

munautaires liés au vieillisse-

ment de la communauté et à 

la situation du monde actuel. 

Dans la soirée de ce même 

jour, une audition des Quatre 

Le projet de couverture du Martolet 
assurera la protection du site archéo-
logique exceptionnel et permettra de 
le visiter en toute sécurité. La toiture 
translucide de 1’300 m2 entièrement 
accrochée au rocher est conçue pour 
résister aux chutes de pierres et proté-
ger à la fois les visiteurs et les vestiges.

Sur la route de la Via francigena…
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Dimanche 13 mai

Le chœur Novantiqua de Sion 

donne un concert à la basili-

que : la beauté des pièces de 

Vivaldi et de Haendel est bien 

mise en valeur par l’architec-

ture sobre et harmonieuse de 

la basilique.

Jeudi 17 mai

Belle fête de l’Ascension mal-

gré la pluie obstinée, discrète 

invitation à trouver la Joie im-

muable du Royaume par-delà 

le ciel inclément.

Mardi 23 mai

Depuis bien des mois, M. Hu-

bert Ruckstuhl était atteint 

dans sa santé ; mardi en fin de 

matinée, il rentrait de ville en 

chaise roulante lorsque sou-

dain il succombe à une crise 

cardiaque. Jeudi soir, avant-

veille de l’ensevelissement, 

nous lui avons fait comme un 

dernier adieu en chantant les 

complies devant son corps à 

la chapelle ardente de Saint-

Amé. C’est en Dieu que nous 

restons en communion avec 

lui, ainsi qu’avec les cinq 

autres confrères qui nous ont 

quittés cette année.

Dimanche 27 mai

Fête de la Pentecôte : comme 

pour symboliser la diversité 

et la fécondité des dons de 

l’Esprit, 30 jeunes de l’école 

catholique d’Aigle, préparés 

par une retraite à l’Abbaye, 

reçoivent le sacrement de 

confirmation, les enfants de 

Saint-Maurice font leur pre-

mière communion et d’autres 

leur profession de foi.

Dimanche 3 juin

Tout au long de la journée, 

des sons de tambour, d’instru-

ments de musique, des cris 

joyeux, des rires répandent 

dans la ville une atmosphère 

festive et colorée : en la so-

lennité de la Sainte Trinité 

qui coïncide avec la fête de 

saint Charles Lwanga, le pè-

lerinage aux Saintes et aux 

Saints d’Afrique attire pour la 

sixième année de nombreux 

chrétiens venant du conti-

nent noir et résidant en Suis-

se. Le rite de ce jour nous est 

devenu familier : accueil au 

collège, procession, longues 

et ferventes célébrations à 

la basilique, rassemblement 

autour du pique-nique tiré du 

sac. Une leçon de jeunesse et 

d’enthousiasme.

Jeudi 7 juin

Belle solennité de la Fête-

Dieu avec une liturgie soi-

gnée grâce à de nombreux en-

fants de chœur et aux chants 

toujours de qualité du Grand 

Chœur de la Basilique. Elle 

est présidée par Mgr Benoît 

Vouilloz, en l’absence du 

Père-Abbé qui a dû se rendre 

à Paris avec M. Jean-Claude 

Crivelli pour une réunion de 

la commission francophone 

de liturgie qui met au point la 

traduction française de textes 

liturgiques.

Samedi 9 juin

L’ensemble vocal sierrois Ora-

cantat donne à la basilique 

un concert consacré à des 

œuvres du compositeur belge 

César Franck, une grande 

messe en la majeur, suivie de 

plusieurs motets.

Dimanche 17 juin

Clôture du Forum 4-5-6 : pour 

marquer la conclusion des 

trois années de réflexions 

pastorales faites dans la 

partie française du Diocèse 

de Sion et dans le Territoire 

abbatial, une célébration au 

Centre des expositions régio-

nales de Martigny (CERM) 

réunit quelque 2000 person-

nes. La messe présidée par 

Mgr Norbert Brunner entouré 

par notre Père-Abbé et le Pré-

vôt du Grand-Saint-Bernard 

est concélébrée par 60 prê-

tres, dont une douzaine de 

confrères ; les chants simples 

et beaux de la chorale créent 

une atmosphère festive, les 

rencontres de l’après-midi, 

notamment celle des jeunes, 

concluent le forum, et la pres-

se fera connaître à tous les 

conclusions qui s’en sont dé-

gagées. Une idée ressort avec 

force : le renouveau dans 

l’Eglise en mutation ne peut 

venir que du Christ qui agit 

par son Esprit ; que chacun 

s’enracine avant tout en Lui, 

au rythme qui lui est propre ; 

l’essentiel est de s’engager 

ainsi généreusement : ayons 

alors confiance, sans vouloir 

aussitôt constater des fruits.

Lundi 18 juin

Dans la joie d’entourer notre 

doyen M. Marcel Dreier qui 

fête aujourd’hui ses 90 ans, 

nous communions à sa recon-

naissance, spécialement à la 

messe conventuelle. Nom-

breux sont ceux qui en ce 

jour viennent lui témoigner 

leur affection. Après le repas 

de midi, le président de la 

commune, M. Georges-Albert 

Barman vient selon l’usage lui 

adresser ses vœux. Une sur-

prise alors nous attend : sou-

dain, au son d’une clochette, 

Le 18 juin 2007, notre confrère Marcel Dreier a fêté en communauté ses 90 ans, 
entouré de sa famille et de ses amis. Notre doyen est connu pour son fin humour. 
C’est pourquoi, grâce à d’amicales complicités, il a pu être nommé doctor humo-
ris causa de l’Academia pro ridendo populo (Académie pour le rire et la bonne 
humeur du peuple), et recevoir les insignes de sa fonction.

04 05
Le moment fort du pèlerinage aux Saintes et aux Saints d’Afrique est la vénération 
des Reliques déposées dans la belle châsse de marbre de la chapelle Saint-Sigis-
mond.

Invité à présider la Fête-Dieu, Mgr 
Benoît Vouilloz, Prévôt du Grand-Saint-
Bernard, se prépare à la sacristie pour 
la célébration de la messe.
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arrive en grand costume d’ap-

parat un dignitaire solennel, 

introduit par son chancelier : 

il vient de Rome, annonce 

celui-ci, envoyé par le Vati-

can au nom du président de 

la nouvelle Academia pro ri-

dendo populo (Académie pour 

le rire et la bonne humeur 

du peuple), pour conférer au 

chanoine Marcel Dreier le 

titre bien mérité de docteur 

humoris causa de ladite Aca-

démie. Dans la lecture de la 

nomination viennent des mo-

tifs comme « un saint triste 

est un triste saint », « soyez 

toujours joyeux », etc. Et il re-

vêt notre confrère ébahi d’un 

rutilant costume… Jolie farce 

imaginée par deux membres 

de la communauté Eucharis-

tein, qui connaissent bien, car 

il célèbre souvent la messe 

chez eux, la bonté cordiale et 

la jovialité de notre doyen.

Semaine du 9 au 15 juillet

La Semaine romande de mu-

sique et de liturgie (SRML) 

rassemble des chanteurs des 

différents cantons romands ; 

leur nombre élevé qui se 

maintient au fil des années (ils 

sont cette semaine 210) mon-

tre tout l’intérêt que suscite 

cette session. Le programme 

est centré essentiellement sur 

la formation à la prière litur-

gique, tout en répondant à de 

multiples besoins : chant cho-

ral, chant grégorien, initiation 

au solfège, à la direction cho-

rale, au chant des psaumes, 

à la peinture d’icônes, au jeu 

de la cithare, etc. Vendredi, 

la messe du soir à la basili-

que est chantée entièrement 

en grégorien, pour marquer 

le 50e anniversaire de ce qui 

était à l’origine la « Semaine 

grégorienne ». Créées à Es-

tavayer en 1943 par Pierre 

Carraz, ces semaines ont été 

organisées à l’Abbaye de 

Saint-Maurice dès 1957. In-

téressées à l’origine par le 

seul chant grégorien, elles se 

sont, après le Concile, ouver-

tes à la musique sacrée dans 

son ensemble. Cette messe 

du vendredi est présidée par 

M. Marius Pasquier, qui a été 

durant de longues années 

une des chevilles ouvrières 

de la SRML. Actuellement, la 

session est animée par une 

jeune équipe formée, sous la 

direction de l’abbé Jean-Jac-

ques Martin, par Mme Michè-

le Olivier et nos deux confrè-

res MM. Jean-Claude Crivelli 

et Jean Scarcella.

Semaine du 23 au 28 juillet

La retraite annuelle, temps 

bienvenu de ressourcement 

spirituel, est prêchée par le 

Père Guy Lepoutre, jésuite. 

Animateur du Centre spirituel 

du Châtelard, près de Lyon, il 

est bien placé pour nous par-

ler du cheminement spirituel 

qui fait passer des maladies 

de l’âme à la vie d’union au 

Christ. Dans tous ses exposés, 

il met fortement l’accent sur 

la vie dans l’Esprit, sur l’éveil 

du cœur au sens biblique, 

l’expérience de Dieu dans le 

fond de l’âme. C’est là une 

orientation fort opportune à 

notre époque, d’autant plus 

que les peuples d’Afrique, 

d’Asie et d’Amérique latine, 

qui jouent un rôle croissant 

dans l’Eglise, sont très sen-

sibles à cette dimension du 

cœur. Comme chaque année 

lorsque la retraite s’achève, 

le samedi, nous fêtons le ju-

bilé religieux ou sacerdotal 

de cinq confrères.

Lundi 13 août

Chaque été, nous faisons une 

sortie communautaire au 

chalet des Giettes, mais cette 

année l’exposition Eglises 

et chapelles de Bagnes nous 

donne l’occasion de la faire 

dans la Vallée de Bagnes, que 

le temps magnifique nous 

permet d’admirer dans toute 

sa splendeur. Cette belle ex-

position, aménagée dans l’an-

cienne cure du Châble, fait 

connaître le patrimoine reli-

gieux de la vallée. Vitraux, 

statues, maquettes d’églises 

La retraite communautaire 2007 a 
été animée par le père jésuite Guy 
Lepoutre (en haut à droite). Fidèles à 
la tradition, nous avons fêté nos jubi-
laires au dernier jour de cette semaine 
spirituelle. De gauche à droite, MM. 
Gabriel Ispérian (50 ans de sacerdoce), 
M. J.-B. Simon-Vermot (60 ans), Jean 
Brouchoud (60 ans), Joseph Hofstetter 
(60 ans), Mgr Henri Salina (50 ans de 
sacerdoce et 15 ans d’épiscopat), M. le 
cardinal Henri Schwery, chanoine d’hon-
neur (50 ans de sacerdoce et 30 ans 
d’épiscopat).

En sortie dans la Vallée de Bagnes, 
les chanoines, accompagnés de deux 
hôtes, posent devant l’Abbaye du Châ-
ble au terme de la visite de l’exposition 
sur les églises et les chapelles de Ba-
gnes. Ils purent encore découvrir le 
nouvel aménagement tout en lumière 
du chœur de l’église de Verbier station 
(ci-dessus) dû au talent du sculpteur 
jurassien Camillo.
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et de chapelles, tableaux, 

objets de culte, etc. sont pré-

sentés de façon pédagogique, 

montrant bien l’évolution de 

la pratique religieuse au fil 

des siècles ; on peut constater 

ainsi le net décalage entre la 

liturgie tridentine et celle in-

troduite par la réforme conci-

liaire. Puis nous montons à 

Verbier où une raclette nous 

est servie à la cure, devant le 

panorama toujours fascinant 

de la vallée de Bagnes entou-

rée de hauts sommets ; nous 

nous arrêtons ensuite à l’égli-

se de la station, dont le chœur 

a été récemment restauré. Le 

nouveau mobilier liturgique 

est l’œuvre de l’artiste juras-

sien Camillo. Au sous-sol de 

l’église, nous admirons une ex-

position de ses tableaux. Une 

halte à Vollèges achève cette 

sympathique sortie.

Mercredi 15 août

Belle fête de l’Assomption, 

préparée la veille par l’office 

des vigiles, le chapelet médi-

té et l’heure sainte, auxquels 

s’associent de nombreux 

fidèles. La veillée de prière 

se poursuit à la chapelle de 

Notre-Dame du Scex pour un 

petit groupe, jusqu’à la messe 

de 4 heures du matin.

Lundi 20 août

L’année scolaire s’ouvre 

déjà aujourd’hui : le collège 

reprend vie avec 1100 élè-

ves dont un grand nombre 

viennent chaque matin par 

le train, envahissant les rues 

de la ville avant de prendre 

place dans les classes. Le nou-

veau Recteur, notre confrère 

M. Alexandre Ineichen, en-

tre en fonction ; il remplace 

M. Guy Luisier, qui durant 12 

ans a accompli sa tâche avec 

compétence et dévouement et 

achève un repos sabbatique 

de plusieurs mois, en particu-

lier par un pèlerinage à pied 

sur la route de Saint-Jacques 

de Compostelle.

Les gros travaux de restau-

ration de la cuisine entrepris 

durant les mois d’été sont 

terminés, les élèves peuvent 

prendre leurs repas dans le 

calme et la régularité – et 

nous aussi –, la préparation 

étant commune. Pour le sou-

lagement des employés, elle 

est dotée d’appareils culinai-

res tout modernes, que le cui-

sinier-chef, un jour, nous fera 

visiter avec fierté. Tout au 

long de l’été, la préparation 

des repas s’était faite dans 

une cantine provisoire instal-

lée à la cour Saint-Joseph.

Dimanche 26 août

L’épreuve finale du 4ème 

concours international pour 

orgue, dû à l’initiative de no-

tre confrère M. Georges Atha-

nasiadès, a lieu à la basilique, 

en présence d’un public atten-

tif ; deux des sept candidats 

reçoivent des prix pour leur 

jeu d’œuvres de Jean-Sébas-

tien Bach (Prélude et fugue) 

et Max Reger (Fantaisie et Fu-

gue en ré mineur).

Mardi 28 août

En raison du programme 

scolaire, la solennité de no-

tre bienheureux Père saint 

Augustin ne peut être célé-

brée que liturgiquement le 28 

août, la fête communautaire a 

été anticipée le samedi 25.

Mercredi 5 septembre

Venant de plusieurs homes 

du Valais et du Chablais, de 

nombreux malades et per-

sonnes âgées arrivent à la 

basilique pour un pèlerinage 

à saint Maurice ; les chaises 

roulantes remplissent l’allée 

centrale. Dans son homélie, 

Mgr Roduit les invite, en ter-

mes simples et imagés, à vi-

vre la leçon des martyrs thé-

bains : la croix tréflée de saint 

Maurice symbolise à la fois le 

renoncement à soi (branche 

verticale), le don aux autres 

(branche horizontale) et le 

sens de l’Eglise (les 12 lobes 

figurent les 12 apôtres).

Vendredi 7 septembre

M. Roland Jaquenoud est de 

retour du Kazakhstan pour 

un congé de quelques semai-

nes ; le 15, il nous parlera de 

son activité pastorale dans 

un territoire où les distances 

immenses, le grand froid en 

hiver et mille complications 

rendent la vie extrêmement 

difficile. Quelques passages 

de ses lettres pleines d’ardeur 

apostolique et d’humour en 

donnent un écho. 

« Finalement ma vie a assez 

peu changé de celle que je 

menais à Astana. La seule dif-

férence, c’est que lorsque je 

revenais à Astana, je pouvais 

me reposer un peu, tandis qu’à 

Schchoushinsk, je rentre pour 

être confronté à une avalanche 

de problèmes à résoudre. Je ne 

suis pas trop à plaindre, parce 

que j’ai un vicaire vraiment 

très efficace. Mais malgré tout 

je sens que je fatigue un peu… 

Il faut dire que la perpétuelle 

confrontation avec la bureau-

cratie post-soviétique n’est 

pas de tout repos. Par exem-

ple quand on m’annonce une 

amende de 1500 francs, je ne 

puis m’empêcher de me faire 

pas mal de soucis… D’un autre 

côté, cette confrontation (ce 

martyre administratif, pour 

reprendre les mots de mon 

vicaire) est nécessaire si l’on 

veut continuer notre mission 

dans ce pays, et il faut dire 

qu’avant nous, il y a eu des 

prêtres qui ont connu ici une 

forme de martyre autrement 

plus radicale… Alors nous, 

on peut bien souffrir un peu. 

Et puis pour la vie spirituelle, 

cela n’est pas si mal. Cela obli-

ge à une confiance renouvelée 

en Dieu ».

Jeudi 13 septembre

Troisième Festival francopho-

ne de philosophie, du jeudi 

13 au dimanche 16 septem-

bre : des conférenciers venus 

de tous les horizons donnent 

à cette manifestation cultu-

relle, qui a pour thème « La 

Beauté, c’est quoi ? » une di-

mension universelle.

Mercredi 19 septembre

Lors d’un café-contact, M. Mi-

chel-Ambroise Rey nous parle 

de ses expériences dans la 

5 juin 2007: intense activité apicole 
dans la cour Saint-Théodule de l’Ab-
baye : un essaim d’abeilles est venu se 
poser sur une branche du sorbier !

Dès le mois de juin une cuisine pro-
visoire a été installée dans la cour 
Saint-Joseph. Ce « camping » de notre 
grande équipe de cuisine a été rendu 
nécessaire par la réfection de leurs lo-
caux au sous-sol de l’internat.

Notre confrère Roland Jaquenoud exerce son ministère au Kazakhstan depuis quatre 
ans. Le voici au milieu des étudiantes qui vivent dans le petit internat qu’il a pu ouvrir 
dans un appartement à Astana grâce à la générosité d’amis. Tout à droite, le vicaire 
général de l’archidiocèse d’Astana, un prêtre suisse, le père Jean-Marc Stoop.
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pastorale du tourisme dont il 

est chargé, en particulier de 

l’importance croissante que 

prennent les pèlerinages à 

notre époque.

Samedi 22 septembre

Le matin du 22, une foule par-

ticulièrement dense remplit 

la basilique, pour la célébra-

tion de notre fête patronale 

de saint Maurice. La messe est 

présidée par l’évêque d’An-

necy, Mgr Yves Boivineau. 

Dans son homélie, en des 

paroles fortes et qui portent 

à réfléchir, il souligne toute 

l’actualité du témoignage des 

Martyrs. « Pourquoi faire mé-

moire de saint Maurice mort 

il y a 1500 ans ? Pour ne pas 

oublier l’avenir ». Les monas-

tères gardent et transmettent 

cette mémoire : notre époque 

d’agitation et de vie super-

ficielle en a grand besoin. 

L’Eglise en effet faiblit moins 

par ceux qui la persécutent 

que par ceux qui la lâchent. 

Une grande force d’âme nous 

est donc demandée pour être 

fidèles témoins du Christ. Le 

prédicateur fait aussi allusion 

au 50e anniversaire du jume-

lage de la ville de Saint-Mau-

rice en Val-de-Marne à Paris 

avec notre cité ; ce qui nous 

vaut l’honneur de la présence 

de la présidente de la Confé-

dération, Madame Micheline 

Calmy-Rey, liée à ce jumelage 

dès son origine. Celle-ci, après 

avoir participé également à la 

procession des reliques dans 

la ville, s’exprime du haut du 

balcon de la maison munici-

pale devant la foule rassem-

blée : parlant du jumelage et 

partageant ses vues, elle sou-

ligne qu’ayant commencé ses 

études à Saint-Maurice, son 

action politique doit quelque 

chose à l’exemple de foi et 

d’engagement total des mar-

tyrs thébains.

Du 7 au 10 octobre

Trois jours consacrés au 10ème 

anniversaire de la Maison 

de la Famille, culminant le 

dimanche, avec la joie re-

connaissante d’avoir œuvré 

pendant une décennie en fa-

veur de la famille. En 1992 en 

effet, à la clôture du triennat 

de la famille dû à l’initiative 

de Mgr Henri Schwery, l’idée 

était venue de fonder une 

institution qui travaillerait 

au soutien de la famille et 

de ses valeurs si menacées 

à l’époque actuelle. En 1997, 

les Sœurs de Saint Maurice 

mettaient leur maison de 

Vérolliez à la disposition de 

cette institution. Dès lors la 

Maison de la Famille se mit 

au travail, sous la présidence 

de Mgr Joseph Roduit, avec la 

collaboration de laïcs. Petit à 

petit furent mis en place de 

multiples services : conseils 

donnés aux familles en dif-

ficultés, informations pour 

l’orientation de l’éducation, 

pour la prévention de ce qui 

handicape psychologique-

ment une saine vie familiale, 

conférences, etc. Un bulletin 

paraît deux fois par année. 
Toutes ces activités, actuel-
lement sous la responsabi-
lité de Mme Cipolla, se font 
dans les locaux de l’ancienne 
maison des Sœurs de Saint 

Maurice, une bâtisse qu’el-
les ont habitée pendant plus 
de 60 ans, et qui est conçue 
comme une châsse du Trésor 
de l’Abbaye : beau symbole 
du rayonnement des martyrs 
thébains et de sa continuité.

Mercredi 17 octobre

Nous accueillons avec joie 

dans la communauté deux 

confrères des paroisses, 

M. Ignace Farine, qui était 

auxiliaire à Aigle après avoir 

desservi plusieurs paroisses, 

et M. Jean Brouchoud, qui a 

été de longues années curé 

de Collonges-Dorénaz. Vu 

leur âge et leur état de santé, 

l’activité pastorale en parois-

se leur devenait difficile : le 

temps est venu pour eux de 

vivre à l’intérieur de la fa-

mille abbatiale, ce dont l’un 

et l’autre sont fort heureux. 

S’adaptant avec bonheur à 

la vie communautaire, ils se 

montrent fidèles aux Offices 

liturgiques, auxquels ils par-

ticipent dans la mesure du 

possible, ce qui est un encou-

ragement pour tous. Nous bé-

néficions à l’occasion de leur 

expérience passée. Ils n’en 

gardent pas moins des rela-

tions avec l’extérieur : ainsi 

M. Jean Brouchoud continue 

à être aumônier du Foyer 

Saint-Jacques.

Ces jours, passage du Père 

René Singh, prêtre du diocèse 

de Darjeeling, bien connu de 

nos anciens missionnaires. 

Il nous apporte un bon écho 

de la vie chrétienne dans les 

montagnes népalies, et mani-

feste toujours une vive recon-

naissance pour l’œuvre apos-

tolique accomplie jadis par 

nos confrères dans son pays. 

Nous gardons présents dans 

notre prière ces chrétiens, 

leur apportant parfois une 

aide matérielle, spécialement 

par l’appui donné à Namasté, 

une organisation favorisant 

l’éducation des enfants pau-

vres fondée par M. Edouard 

Gressot lorsqu’il était en Inde, 

où il a vécu 50 ans avant son 

retour en Suisse.

Vendredi 26 octobre

Un Chapitre général est tou-

jours un temps fort de la vie 

communautaire : le Père-Abbé 

nous encourage tout d’abord à 

nous soutenir mutuellement ; 

puis sont envisagées des ques-

Les repas de fête à l’Abbaye se terminent toujours par un toast du Père-Abbé. Le voici s’adressant à nos convives le jour de 
la fête de la Saint-Maurice 2007. Nous reconnaissons, de dos et de gauche à droite : le Prévôt du Grand-Saint-Bernard Mgr 
Benoît Vouilloz, le Commandant de corps Luc Fellay, le président de Saint-Maurice Georges-Albert Barman et le sénateur-maire 
de Saint-Maurice du Val-de-Marme Christian Cambon. De face, de g. à dr., le prieur Olivier Roduit, le brigadier Martin Chevallaz, 
le président du Conseil d’Etat Jean-Jacques Rey-Bellet, le prédicateur du jour, Mgr Yves Boivineau, évêque d’Annecy, le cardinal 
Henri Schwery, la présidente de la Confédération Mme Micheline Calmy-Rey, l’ambassadeur de France en Suisse M. Jean-Didier 
Roisin et l’abbé primat des chanoines réguliers Mgr Maurice Bitz.

Voici l’affiche qui invitait à fêter les 10 
ans de la Maison de la Famille à Vé-
rolliez.
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tions que toutes les familles 

religieuses se posent à l’heure 

actuelle, avec le manque de 

vocations, le nombre décrois-

sant, l’évolution du monde. 

C’est une prise de conscience 

renouvelée de ce que le Sei-

gneur attend de nous dans la 

fidélité à notre vocation, dans 

le réalisme comme dans l’es-

pérance. Plus concrètement, 

après une information sur 

l’état des recherches actuel-

les au Martolet, la décision 

est prise de commencer les 

travaux de couverture de ces 

vestiges qui témoignent de 

tout un passé de prière, de vie 

monastique et sacerdotale.

Mercredi 14 novembre

Au café-contact, M. Michel 

Borgeat nous parle du séjour 

qu’il a fait dernièrement en 

Tanzanie. Il a été appelé en 

effet par Mgr Maurice Bitz, 

Abbé de la Congrégation des 

Chanoines réguliers de Saint 

Victor, à faire la visite canoni-

que de la communauté cano-

niale fondée dans ce pays, un 

prieuré qui comprend exclu-

sivement des jeunes du pays. 

Ils sont formés en France mais 

parfaitement intégrés à la po-

pulation locale dont ils sont 

issus, partageant sa menta-

lité, ses us et coutumes. Notre 

confrère, qui a rapporté des 

photos de là-bas, nous montre 

le dynamisme de ces jeunes, 

leur esprit religieux et apos-

tolique. L’année suivante, au 

début de mars, il fera la visite 

canonique de deux prieurés 

de cette Congrégation : Mont-

bron (près d’Angoulême) et 

Chancelade (près de Péri-

gueux), puis, en mai, celle de 

Champagne-sur-Rhône et du 

prieuré voisin, Bourg-lès-Va-

lence.

Dimanche 18 novembre

L’abbé Innocent Futi, un prê-

tre congolais, a vécu deux 

ans dans notre abbaye en vue 

de travailler à une thèse en 

droit canonique. Tout en la 

préparant, il nous rendait oc-

casionnellement des services 

pour le ministère. Il a soutenu 

brillamment sa thèse à Fri-

bourg le 20 juin 2007.

Il fait ses adieux aujourd’hui 

et dit sa reconnaissance, à la 

fin de la messe conventuelle 

qu’il célèbre, pour l’accueil 

qu’il a reçu et aussi pour 

l’aide apportée à la construc-

tion d’une école dont il aura 

la responsabilité dès son re-

tour au Congo.

Mardi 20 novembre

Autre contact avec l’Afrique : 

Mgr Emery Kabongo, ancien 

évêque de Luebo au Congo, 

dans le but de donner une 

base canonique à la commu-

nauté des « Amis du Christ » 

qu’il a fondée, nous parle 

avec enthousiasme du projet 

qu’il a de leur donner une for-

me de vie inspirée de l’idéal 

canonial. Il cherche une 

communauté où quelques-

uns d’entre eux pourraient 

se former. Mais finalement, 

plutôt que de les envoyer 

chez nous en Suisse, il paraît 

préférable qu’il s’adresse en 

Afrique même, à nos confrè-

res les chanoines réguliers de 

Tanzanie. On voit en tout cas 

que l’idéal de vie commune 

de notre Ordre est attirant 

pour les jeunes prêtres de ce 

continent.

Samedi 24 novembre

Une vingtaine de jeunes uni-

versitaires qui collaborent à 

l’animation des retraites or-

ganisées par l’aumônerie du 

collège participent à la messe 

conventuelle, puis prennent 

contact avec nous après le re-

pas de midi. Le soir à 20 heu-

res, 100 chanteurs valaisans 

du chœur Novantica de Sion 

et de l’Ensemble vocal de 

Saint-Maurice, dirigés par 

Kaspars Putnins (de Lettonie), 

interprètent à la basilique 

Les Vêpres de Rachmaninov : 

des chants liturgiques d’une 

grande délicatesse et d’une 

harmonie parfaite qui élèvent 

spontanément vers des espa-

ces d’éternité.

Dimanche 25 novembre

En la fête du Christ-Roi, messe 

radiodiffusée chantée entiè-

rement en grégorien par un 

groupe de chanteurs venant de 

divers cantons romands et for-

més par M. Marius Pasquier.

Lundi 3 décembre

Depuis quelque temps, en 

dépit des soins qu’il recevait 

régulièrement à l’hôpital de 

Monthey où il descendait de-

puis La Pelouse, Mgr Henri 

Salina avait des problèmes 

de santé qui s’aggravaient 

sérieusement. Il s’efforçait, 

Au printemps 2007, les premiers travaux de rénovation de la cuisine ont nécessité l’aménagement d’installations de décantation 
des eaux usées dans la cour de l’Octogone. Au début décembre, notre chef de cuisine, M. René Burki est fier de présenter aux 
chanoines ses nouvelles installations à la pointe de la technologie.

De novembre 2008 à mars 2009, la 
Fondation Gianadda à Martigny présen-
tera une exposition consacrée au pein-
tre suisse Hans Erni à l’occasion de son 
centième anniversaire.  Le 7 novembre 
2007, en préparation à cet événement 
exceptionnel, M. Léonard Gianadda a 
conduit l’artiste au Collège de l’Abbaye 
afin qu’il puisse y revoir la mosaïque cir-
culaire qu’il a réalisée en 1962 dans le 
hall d’entrée de la salle de spectacle.

Pendant les funérailles de Mgr Henri 
Salina, le 6 décembre 2007.
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avec sa force d’âme et son ex-

térieur jovial, de ne rien lais-

ser paraître au dehors, mais il 

fut bientôt évident que le Sei-

gneur ne tarderait pas à l’em-

porter dans sa lumière, ce à 

quoi il avait d’ailleurs aspiré 

toute sa vie. Le matin du 3, la 

grosse cloche nous apprenait 

son décès. Ce fut une grande 

émotion pour tous, pour ses 

confrères d’abord, dont il 

avait été l’Abbé aimé et es-

timé pendant 29 ans, mais 

aussi pour un grand nombre 

de personnes, comme on put 

le voir lors de l’ensevelisse-

ment trois jours après.

Mardi 4 décembre

Les évêques de Suisse ayant 

choisi de tenir leur conféren-

ce épiscopale d’automne au 

Foyer franciscain, saisissent 

cette occasion pour marquer 

leur attachement à Mgr Sa-

lina, qui a longtemps fait 

partie de la CES, qu’il a même 

présidée quelques années : ils 

concélèbrent à notre messe 

conventuelle, et sont ensuite 

reçus dans notre réfectoire 

pour le repas du soir.

Vendredi 7 décembre

A la suite d’une récollection à 

l’entrée de l’Avent, un accent 

nouveau est mis cette année 

sur le ministère du sacrement 

de réconciliation : désormais 

en effet un confesseur sera 

à disposition des fidèles une 

demi-heure avant chaque 

messe conventuelle. Le projet 

de créer un espace adapté à ce 

ministère dans la basilique est 

étudié par une commission.

Mardi 18 décembre

Beaucoup d’entre nous gar-

dent le souvenir presque 

légendaire de Frère Charles, 

si bon envers les malades, 

décédé en 1996. Mais depuis 

quelques années, les confrères 

âgés ou infirmes bénéficient 

des soins dévoués, compétents 

et discrets de trois infirmières, 

relayées d’ailleurs avec effica-

cité par M. Max Hasler ; elles 

leur offrent, à l’approche de 

Noël, un goûter apprécié, une 

attention qui favorise la vie 

fraternelle et la joie.

Noël approche en effet : la 

crèche traditionnelle, faute 

de novices, est préparée par 

les jeunes de l’aumônerie ; 

elle offre une vaste surface 

où figurent une multitude de 

petits personnages représen-

tant toutes les classes socia-

les : les bergers et les mages 

côtoient des artisans, des pay-

sans, des chanteurs, des reli-

gieuses, des ecclésiastiques. 

Elle créera dans la basilique, 

jusqu’à la fête de la Présenta-

tion du Seigneur au temple, 

une atmosphère cordiale et 

affectueuse d’ouverture à 

tous, symbolisant que tous les 

hommes sont appelés à la vie 

« divinisée » en Christ.

Mardi 25 décembre

Belle fête intime de Noël, pré-

parée la veille par l’Office des 

vigiles suivi d’un réveillon ; 

la messe de l’aurore, présidée 

par le Prieur, est radiodiffu-

sée, avec chants par l’Ensem-

ble vocal de Saint-Maurice. 

Mgr Joseph Roduit préside 

ensuite la messe pontificale 

du Jour à laquelle assiste une 

grande foule de fidèles.

Nouvel An

Dans la nuit du 31 au 1er jan-

vier, l’Aumônerie a organisé 

son désormais traditionnel 

réveillon. 55 jeunes ont ré-

pondu présent. La soirée a 

commencé par la messe qu’ils 

ont animée à l’église Saint-Si-

gismond. Ensuite, un magni-

fique repas de fête a été par-

tagé dans la joie au réfectoire 

de l’Internat. Le passage à l’an 

nouveau s’est fait dans une 

grande discothèque installée 

dans une salle de gymnasti-

que du Collège.

Mardi 1er janvier 2008

Il est bon de commencer l’an-

née sous la protection de la 

Vierge Marie, que la liturgie 

fête sous le nom de Marie 

Mère de Dieu. Au repas de 

midi, selon la coutume, le 

Prieur adresse les vœux de la 

communauté au Père-Abbé ; il 

mentionne une réalité qui doit 

Le lendemain, le Père-Abbé 

répondra à ces souhaits, tous 

les confrères étant réunis à 

l’abbaye pour la « journée des 

vœux ».

Par la suite, il y aura encore, 

comme chaque année, les 

échanges de vœux, fort cor-

diaux, avec les représentants 

des autorités de la ville et du 

canton : « heureux pays où le 

pouvoir civil et le pouvoir ec-

clésiastique peuvent s’adres-

ser mutuellement des vœux ! » 

remarquera l’un d’eux (cela 

sans méconnaître la sépara-

tion entre l’Eglise et l’Etat !)

Jeudi 3 janvier

Une cinquantaine de chré-

tiens coptes d’Egypte visitent 

le monastère et participent à 

l’Office du milieu du jour ; à 

la fin, ils ajoutent des chants 

de leur propre tradition — un 

beau contraste culturel… c’est 

la richesse de l’unique Mys-

tère du Christ. Quelques jours 

après, ce sont des Palestiniens 

qui feront une halte à Saint-

Maurice, nous rappelant les 

tragiques événements qui en-

dolorissent ces temps le pays 

où est né le Sauveur.

Dimanche 27 janvier

La messe radiodiffusée est 

animée par le « Petit chœur 

grégorien de la basilique », un 

groupe de jeunes constitué 

pour l’occasion, qui de temps 

A la manière des santons de Provence, 
la crèche réalisée par l’aumônerie du 
Collège est emplie d’une multitude de 
petits personnages tout en couleurs.

Le 13 décembre, par un après-midi 
froid et gris, M. Pascal Couchepin, à 
nouveau président de la Confédération, 
est reçu en Valais. Il fait halte à Saint-
Maurice où l’ambiance est à la fête : les 
1’100 étudiants du Collège arrivent en 
cortège sur la place de la Gare où une 
étudiante, Mlle Delphine Milenovic, pro-
nonce une allocution remarquée.

Sœur Isabel, notre sacristine fleuriste 
met tout son art au service de la déco-
ration florale de la Basilique. Ci-dessus 
le motif réalisé pour la Chandeleur, le 2 
février, à l’occasion de la Journée de la 
Vie religieuse.

stimuler notre zèle et notre 

créativité, mais surtout notre 

confiance et notre abandon à 

Dieu : en 1965, la communau-

té comptait 141 confrères, et 

aujourd’hui, nous sommes… 

45 ! A chacun, ajoute-t-il, de 

se sentir d’autant plus respon-

sable de la famille religieuse. 
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à autre apportent une note 

nouvelle à notre liturgie.

Mercredi 30 janvier

Les confrères engagés dans 

le ministère paroissial se 

réunissent pour réfléchir aux 

problèmes pastoraux actuels, 

dans une perspective d’avenir. 

Ils font des propositions qui 

seront examinées par la suite.

Samedi 2 février

Avec la procession des lumiè-

res qui l’introduit, la fête de la 

Présentation du Seigneur au 

Temple est comme un point 

d’orgue achevant dans la 

clarté et la joie le mystère de 

l’Incarnation célébré à Noël et 

à l’Epiphanie. Belle occasion 

pour les religieuses et reli-

gieux du Bas-Valais de renou-

veler comme chaque année 

leur consécration au Seigneur 

et de se retrouver, cette fois, 

dans les couloirs de l’abbaye. 

Rappel aussi de Noël par la 

neige qui tombe… pour la pre-

mière fois jusqu’en plaine !

Mercredi 6 février

Pâques est bien tôt cette an-

née : nous voilà déjà, en ce dé-

but de février, dans le temps 

fort du carême, ouvert par le 

mercredi des cendres.

Conférences de carême

Des conférences hebdoma-

daires à la salle capitulaire 

sont données chaque jeudi et 

ouvertes au public. Cette an-

née elles seront une suite de 

réflexions sur le sacrement 

de réconciliation, dans l’es-

prit du pape Jean-Paul II : il a 

en effet, en son temps, invité 

les prêtres à « redécouvrir 

personnellement et à faire re-

découvrir la beauté du sacre-

ment de réconciliation » ; ce 

thème a encouragé beaucoup 

de personnes à venir suivre 

ces conférences. Dans la pre-

mière, le 7 février, le Père-Ab-

bé a commenté le document 

de la Conférence des évêques 

suisses publié récemment 

sur ce sujet ; la semaine sui-

vante, M. Gabriel Ispérian a 

développé plusieurs aspects 

théologiques et spirituels de 

ce sacrement, dans une pers-

pective pastorale ; puis le 

Prieur Olivier Roduit a brossé 

un tableau historique de la 

pénitence, qui a beaucoup 

évolué au cours des siècles. 

Le jeudi 28, le Père Gérard 

Farquet a tenu des propos 

très éclairants sur la guérison 

intérieure, enfin l’aumônier 

du collège M. Yannick-Marie 

Escher a parlé de son expé-

rience auprès des jeunes. Il 

a souligné qu’à notre époque, 

il y a toujours en eux, malgré 

ce que l’on pourrait penser, 

des aspirations humaines 

fondamentales capables de 

les ouvrir à la grâce : forte 

invitation à les entourer d’un 

climat compréhensif. Deux 

témoignages personnels de 

jeunes sur le sacrement de 

réconciliation l’ont montré 

ensuite. Ces conférences se 

sont conclues, le jeudi 13 

mars, par une célébration pé-

nitentielle avec confessions 

individuelles.

Dimanche 10 février

Un concert spirituel est offert 

à la basilique par l’ensemble 

Le poème Harmonique réuni 

autour de Vincent Dumestre. 

C’est une riche méditation 

musicale qui nous prépare 

déjà à la Semaine Sainte, 

avec des chants en latin : les 

Lamentations de Jérémie, le 

psaume 50 Miserere, Tene-

brae factae sunt, etc.

Nous avons ces jours la joie 

d’apprendre que M. Arlindo 

Ferreira Matias, qui séjour-

nait depuis décembre der-

nier parmi nous, vient d’être 

admis au postulat ; il béné-

ficiera, pour s’initier à la vie 

religieuse, de la sollicitude de 

M. le Prieur qui remplit aussi 

la fonction de père-maître. 

Nous l’accueillons dans notre 

prière fraternelle et lui sou-

haitons de découvrir dans la 

joie et la ferveur la beauté de 

la vie consacrée au Seigneur.

Mercredi 17 février

« Dîner des escargots » chez 

les Pères Capucins : comme 

chaque année à la mi-carême, 

ils nous invitent à un repas 

plein de convivialité francis-

caine. Dans sa bienvenue, le 

Père Hostettler nous explique 

l’origine de cette hospitalité : 

elle remonte à l’époque où les 

jeunes frères capucins sui-

vaient les cours au collège de 

Saint-Maurice ; les Pères du 

couvent invitaient chaque an-

née les professeurs chanoines 

de l’Abbaye, et cette coutume 

a continué.

Jeudi 28 février

Agréable sortie communau-

taire qui nous fait découvrir, 

à la Fondation Gianadda de 

Martigny, l’œuvre remarqua-

ble d’Albert Chavaz ; y sont 

« Redécouvrir le sacrement de la Réconciliation ». Ce thème a attiré beaucoup de 
monde pour nos Conférences de Carême 2008. Nous voyons ici Pascal, un jeune de 
l’aumônerie du Collège, donnant son témoignage personnel.

Le 47e Challenge Alfred Delavay s’est couru par des conditions météo idylliques à Fiesch, dans la Vallée de Conches, du 17 au 20 
février 2008. Reconnaissez-vous les membres de la délégation du Territoire abbatial ?
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exposés surtout des portraits 

et des paysages, mais cet ar-

tiste valaisan a aussi créé 

de nombreuses peintures 

religieuses. Plusieurs d’entre 

nous se souviennent l’avoir 

vu, sur une échelle, travailler 

à la fresque ornant un mur 

de la salle de théologie, qui 

représente saint Augustin et 

saint Thomas d’Aquin ado-

rant l’Enfant Jésus dans les 

bras de la Vierge Marie.

Dimanche 2 mars

Au cours de la messe conven-

tuelle et paroissiale, le sacre-

ment des malades est conféré 

à un grand nombre de person-

nes malades ou âgées (parmi 

elles deux confrères), dont les 

chaises roulantes remplissent 

l’allée centrale.

Samedi 8 mars

Le Père-Abbé rentre de Terre 

Sainte : il nous donne un écho 

des jours qu’il y a passé avec 

les évêques de Suisse ; en ces 

temps si troublés au Proche-

Orient, ils ont en effet décidé 

de faire un pèlerinage dans 

les lieux saints, à la fois pour 

ressourcer leurs rencontres 

et réflexions habituelles, et 

pour faire un geste de soutien 

envers les chrétiens éprouvés 

La semaine sainte en trois flashes.
Au soir du mardi saint a été célébrée la 
messe chrismale au cours de laquelle 
sont bénites les huiles saintes : le saint 
chrême, l’huile des malades et l’huile 
des catéchumènes (photo du milieu).
L’office des lectures du vendredi saint 
porte le nom d’office des ténèbres. Les 
cierges sont éteints au fur et à mesure 
du déroulement de l’office (en haut).
Au chœur de la sainte nuit, la Vigile 
pascale resplendit des lumières nouvel-
les (ci-contre).

Mgr Grampa, Mgr Fürer et Mgr Roduit 
président la célébration des évêques 
suisses au Saint-Sépulcre lors de leur 
pèlerinage en Terre Sainte.
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 Nominations à l’Abbaye

Après 44 années de ministère en paroisse, le chanoine Roger 

Donnet-Monay, âgé de 72 ans, a demandé à rentrer à l’Abbaye 

où il y accomplira différentes tâches d’aide pastorale. 

Pour le remplacer, l’abbé et son conseil ont nommé le chanoine 

Guy Luisier curé de Salvan, dès le 1er  juillet 2008. 

Bon ministère à chacun !

			   La chancellerie abbatiale

de ces régions. Les détails 

concrets qu’il nous donne des 

situations souvent dramati-

ques qui sont les leurs nous 

invitent à prier pour eux.

Dimanche 16 mars

La Semaine Sainte commence 

en ce dimanche des Rameaux 

et de la Passion ; elle sera sui-

vie avec ferveur par des laïcs 

en grand nombre ainsi que 

par beaucoup de religieuses. 
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tes s’achèvent par la veillée 

pascale, elles éclatent avec la 

lumière de Pâques, dans l’al-

léluia du Ressuscité. Que l’Es-

prit maintenant nous donne 

de les vivre au quotidien.

Chne J.-B. Simon-Vermot
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Mgr Grampa, Mgr Fürer et Mgr Roduit 
président la célébration des évêques 
suisses au Saint-Sépulcre lors de leur 
pèlerinage en Terre Sainte.
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